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Emtre vos mains je jure hommage et foi.
(Relevant les yeux),

Philipson !....
LE DUC se méprenant sur la cause de son trouble.
Calmez votre effroi.
L’éclat du rang par le sceptre et le glaive
Ne doit troubler reine par la beauté.

SCENE V.

Les Précédenls, ARTHUR.

OXFORD.
Voilh mort fils.
LE DUC.
Qu’il me soit présenté,
Approchez.
ANNE apercevani Arthur.
Je erois faire un réve.
LE DUC examinanl Anne et Adrthur qui ont échangé un regard.
Voyez qu’ils sont beaux tous les deux.
CREVECOEUR d voix basse au Duc.
On pourrait faire deux heureux.

LE DUC.
Eh bien ! nous les ferons, jespére.

ARTHUR de maniére a wétre entendu que o Anne.
« Quand l'étranger tendra trois fois.... »
SCENE VI.
Les Précédents, UN HERAUT.

LE HERAUT.
On dit que, sortis de leurs bois,
Les députés de I'Helvétie,



